
SIDA’SOS
devient
O’YES

À l’occasion de son 10ème anniversaire, 
SIDA’SOS change de nom pour correspondre 
davantage à sa vision positive de la 
sexualité.

À l’origine

Il y a dix ans, Céline Danhier et Gaia Carniselli lançaient 
SIDA’SOS dans un salon de Forest avec pour objectif de combler 
un manque terrible de prévention. « Autour de moi, personne 
ne se protégeait. Et puis la thématique du VIH m’a toujours 
beaucoup intéressée » témoigne Céline Danhier, directrice 
de l’association. Après avoir confirmé cette impression grâce 
à un mémoire étudiant, l’association est lancée! Sa mission? 
Former des pairs éducateurs et pairs éducatrices - des jeunes 
qui sensibilisent d’autres jeunes - à la prévention des Infections 
Sexuellement Transmissibles (IST) dont le VIH en Hautes Ecoles 
et Universités.

Dès l’origine, SIDA’SOS se démarque par le ton utilisé dans ses 
communications et sa façon ludique de faire de la prévention 
sans tabou ni complexe. « Le souhait était de créer la première 
association d’éducation par les pairs en santé sexuelle en 
Fédération Wallonie-Bruxelles, de communiquer avec une vision 
positive et optimiste car il n’y a que comme ça, selon nous, 
que l’on peut avoir un impact sur les jeunes » explique Gaia 
Carniselli, co-fondatrice de l’association. C’est ainsi qu’est né le 
premier parcours de prévention à l’ULB qui portait le nom de 
“48h pour te convaincre”. Dès la première année d’existence, 
les différentes actions de terrain rencontrent un franc succès et 
des milliers de jeunes sont sensibilisés aux IST, au dépistage et à 
la pose du préservatif.

De “Stop Aids together” à “Safe Sex & fun” 

Même direction, même esprit mais avec une vision qui a évolué 
avec son temps : une approche plus globale et positive de la 
sexualité, une professionnalisation et un agrandissement de 
l’équipe, une diversité et complémentarité des profils et une 
implication du public cible à toutes les étapes des projets.
Chez O’YES, les jeunes sont au centre du processus ce qui 
permet de bousculer les codes, innover et relever des défis 
de taille. L’association n’hésite pas à mobiliser le secteur et les 
politiques sur des sujets importants. 

Au fil du temps, le champ d’action s’est élargi à d’autres thématiques 
telles que le plaisir, la contraception,  le consentement, les 
questions LGBTQI+, l’anatomie, la pornographie ou encore la 
lutte contre les discriminations. « Nos campagnes sont très vite 
identifiables de par le ton optimiste et l’humour qui est très 
souvent employé. Nous tenions particulièrement à ce que ça se 
reflète dans le nom de l’association » témoigne Gaia Carniselli. 

C’est pourquoi, l’association a choisi de s’appeler O’YES pour 
Organization for Youth Education and Sexuality. 

Et pour la suite ?

Les derniers rapports sur la santé sexuelle des jeunes 
témoignent de l’importance de continuer le combat. C’est 
pourquoi, l’organisation de jeunesse O’YES continuera à mener 
ses projets avec, par et pour les jeunes, en particulier les 
étudiant·es en Hautes Ecoles et Universités.

«Grâce aux jeunes, aux différents partenariats et aux 
engagements pris par le récent gouvernement bruxellois, nous 
sommes très optimistes pour l’avenir ! » conclue Céline Danhier, 
directrice de O’YES. 
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